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sont ceux de Pointe-du-Lac et de Sainte-Anne-de-Montmorency. Les

ocres de Pointe-du-Lac sont exploitées, et donnent, par différents

procédés, une variété de couleurs qui sont fort estimées. Le phos-

phate de fer, vivianite, sous forme pulvérulente, se trouve en quantité

avec le limonite de Vaudreuil.

Des étendues considérables dans la partie est du Canada sont cou-

vertes par des savanes qui fournissent des tourbes , mais ce combus-

tible est jusqu'à présent presque inconnu au pays. Il se rencontre

beaucoup de ces savanes sur le nord du lleuve, depuis ^lille-Iles jusqu'à

Champlain, une distance de près de quarante lieues, et sur le côté

opposé du Saint-Laurent on les trouve par intervalle, depuis le comté

de Beauharnais jusqu'à la Rivière-du-Loup, sur une étendue de plus de

cent lieues. La savane de Saint-Hyacinthe couvre une superficie de près

de deux lieues, et il y en a d'autres qui sont encore plus grandes. La

tourbe a souvent quatre ou cinq mètres d'épaisseur, et elle est d'une

qualité supérieure. La tourbière de Longiieuil , dans les environs d(!

Montréal, est exploitée depuis un an, et fournit un combustible qui

deviendra plus tard très-important pour un pays où la houille manque

et le bois est déjà devenu cher.

DKS E AIX MIN BU A LE S.

Les sources minérales du Canada sortent toutes des roches pal;i>o-

zoïques non métamorphisées, et offrent, par leur nombre et la variété

de leur composition, un sujet d'études très-intéressantes. Les rapports

annuels publiés par la commission géologique, donnent les analyses

par M. T. Sterry-Hunt, des eaux de cinquante -neuf sources, dont

cinquante-quatre sont plus ou moins salines, et peuvent être divisées

en deux classes : celle des eaux neutres, qui contiennent, outre les sels

de soude, des chlorures calciques et magnésiques, et celle des eaux

alcalines qui contiennent du carbonate de soude. Les eaux de ces deux

classes offrent presque toujours des bromures et des iodures en petites

(|uantités, ainsi que des bicarbonates calciques et magnésiques qui

sont souvent très-abondanis. Dans les sources qui ne contienr)ent pas

de sulfates, on rencontre toujours des sels de baryte et de strontiane,

et dans toutes, des petites portions des oxydes de fer et de man-

ganèse.

Dans quelques-unes des salines neutres, les quantités des chlorures
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